Le duc? hui dit® que le Sultan I'Espagne avait adressé une lettre stipulant qui «si UEmir Fakhy
al-Diny, devient v fidéle de notre religion, nous i accorderons v égne équivalent sinon plus grand 4
celud o lud a été accordé par le Sultan des nusulmans et 271 refage, il poutra towjours rester icd o bien

il pourra rentrer 4 son payss. Cheikh Nasser gl-Din répondit @ « Hous allons exposer cela 4 FEmir et
wous donnerons la réponse ». 11 se présenta alors chez P'Emir et lui relata la proposition. Ce detrder Tud
demanda alors de se rendre chez le Due pour lui donner la réponse, 1o remercier ui et le Sultan
dEspagne et hii dite gque 1"Emir avait affirmé © « Mous ne sommes verus dans ce pays mi pou Be
religion, md pour v régne, 1 pout W gouvernetient, nous ne sommes verss gque lorsgquiune armée
dirrvasion wint dans notre pays. Hous sommes veras 4 la recherche d™un abri auprés de vous et vous
nious aver sanvez la téte, weilleT sur nous, fious VoUS eh fethercions et WoUs e SOMthes recontaigsant o,
Par consécuent, a1 vous le permettez, il restera tel quiil est chez vous avec ses pattisans et =i vous
woulez le renvorrer dans son pays alors il ne demandera pas mienx gue gca v guiil a une famille, des

pattizans et un pays 1a-bas (FKhalidi p 2367
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